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GUERRE DE 1914-1918
Jean Fabre était né le 24 janvier 1892 à
Saint Genis l'Argentière (Rhône).
- Incorporé le 13 octobre 1913. Affecté
au 172ème Régiment d'Infanterie de
Belfort. Même affectation jusqu'à sa
démobilisation le 1er septembre 1919.
- Grade : Sergent-Chef
- 3 citations - 1 blessure
- DECORATIONS
* Légion d'Honneur (Journal Officiel du
10 février 1973).
* Médaille Militaire.
* Croix de Guerre 14-18 avec 3 étoiles
de bronze.
* Médaille de Verdun.
* Médaille de la Victoire.

1914
- Depuis le 15 juin, chef d'atelier chez le
Maître Tailleur du Régiment.

1915
- Avril-septembre - 9ème Bataillon dans les
tranchées en Alsace. Secteur de Burn-
haupt et d'Ammersviller. Là où fut tué, le 6
juillet, Jean Ville de St-Symphorien. Mon
père l'avait rencontré quelques jours avant
sa mort.

1916
- D'octobre 1915 à juin 1916 - En Cham-
pagne, secteur de la butte de Souain.
- 24 juin - 6 juillet - VERDUN, Secteur Tun-
nel de Tavannes-Batterie de Damloup.
Mon père écrit : 
" Après 11 jours, dont 4 en première
ligne, ma compagnie quitta l'Enfer avec
28 survivants. Ma section, la plus éprou-
vée, n'eut que 3 survivants, dont moi-
même !"
- Juillet - août - Soissons, faubourg Saint
Waast. Secteur calme.
- 25 septembre - Offensive avec les
Anglais entre Péronne et Bapaume.
Blessé le premier jour devant Boucha-
vennes par un éclat d'obus et finalement
évacué à l'hôpital de Bergues.
- 9 décembre - Retour dans les tran-
chées à Crouy, près de Soissons.

1917
- 17 mars - Les Allemands battent en
retraite de leur propre initiative le long de
la route Soissons-Laon.
- 16 avril - Offensive Nivelle au Chemin
des Dames, très meurtrière.
- Mai - décembre - Différents secteurs.
Fort de la Malmaison et les Vosges.

1918
- Janvier - février - Construction de forti-
fications à la frontière suisse, région de
Delle, où l'on craignait une attaque alle-
mande au printemps.
- 21 mars - Attaque allemande sur la
Somme, créant une poche de 60 kms.
Les Allemands sont enfin arrêtés à Gri-
vesnes, devant Montmédy, mais à quel
prix.
Mon père écrit :
"Le 4 avril, mon bataillon fut littéralement
massacré sur place. Le soir, il ne restait
plus du bataillon qu'un sous-lieutenant et
une centaine d'hommes. Mais on avait
tenu et les Allemands n'insistèrent plus."
- Mai - juin - Après un court repos, 2
mois aux Eparges "mais les Allemands
n'étaient plus aussi accrocheurs !"
- Juillet - En Argonne, au moment de la
poche allemande sur Château-Thierry.
- Août - octobre - Vers Soissons et Laon,
à la poursuite des Allemands.
- Novembre 1918 - Charmes, dans les
Vosges, où l'armée alliée se concentrait
pour une offensive en Lorraine prévue
vers le 15 novembre.

ET LE 11 NOVEMBRE
CE FUT L'ARMISTICE

Mon père écrit :
"Ensuite, nous suivîmes l'armée alle-
mande rentrant chez elle. 2 jours de
marche nous séparaient pour éviter des
incidents possibles et, de ville en ville,
nous fîmes encore 9 mois d'occupation.
Je quitterai l'Allemagne à Kaiserslautern
et fus démobilisé au fort Lamothe à Lyon
le 1er septembre 1919, étant parti au
Régiment le 8 octobre 1913.
J'avais plus de 27 an et demi. Voilà où
avait passé notre jeunesse !"

APRES GUERRE
1930 - 1942 - Jean Fabre fut Président
de l'Amicale des Sous Officiers de
Réserve du canton de St-Symphorien-
sur-Coise.
1933 - 1939 - Il fut pendant 7 années
entières, l'animateur de l'Ecole de Per-
fectionnement des Sous Officiers de
Réserve du Canton. Cette école fut clas-
sée parmi les meilleures et la mieux sui-
vie du département. A ce titre, la Croix
des Services Militaires Volontaires, avec
six témoignages de satisfaction, fut attri-
buée à Jean Fabre.

ACTIVITES DANS LA COMMUNE
DE ST SYMPHORIEN

1929 - 1944 - Délégué de la Chambre des
Métiers du Rhône.
1941 - 1944 - Responsable pour la
Croix Rouge Française de la confec-
tion et de l'envoi de colis aux Prison -
niers de Guerre de St-Symphorien et
de tout le canton.
1949 - 1978 - Secrétaire (14 ans) puis
Président (15 ans) des Anciens Com -
battants.
1949 - 1974 - Secrétaire du Syndicat
des Commerçants et Artisans.
1952 - 1971 - Responsable du Comité
d'Entr'aide aux Personnes Agées.
1953 - 1971 - Conseiller Municipa l.

André FABRE, décembre 2005

1892 - 1983 JEAN FABRE A LA GUERRE ET A ST- S Y M

UNE VIE BIEN REMPLIE
Appelé sous les drapeaux le 13 octobre 1913, Jean Fabre allait enchaîner 52
semaines de guerre et n'être libéré que le 1er septembre 1919. "J'avais 27 ans et
demi. Voilà où avait passé notre jeunesse", écrira-t-il plus tard. Son fils André a
bien voulu retracer pour le COQ PELAUD la vie publique de son père   ■

11 novembre 1968
CINQUANTENAIRE DE L'ARMISTICE

Conclusion de l'allocution
prononcée au Monument aux morts de
la Commune par Jean Fabre,
Président des Anciens Combattants et
Conseiller municipal.

"Mes enfants, i l faut que vous
sachiez, que vous compreniez
avec quel courage et quels
sacrifices, vos pères et vos
grands-pères, vous ont conservé
le droit et l 'honneur de rester
f r a n ç a i s ■


